RACONTER DES HISTOIRES
DE FANTOMES AUTOUR
D’UN FEU DE CAMP FAIT
PARTIEDE LA TRADITION...

..ETLE FANTOME
pU FEU ROUGE
SE DRESSAIT
DERRIERE LUI!

JE W' ATTENDAIS

A QUELQUE CHOSE
DE PLUS ORIGINAL
QUE CE CONTE,
SOLDAT!

==
ONADETA
ENTENDU
CETTE HISTOIRE
DES DIZAINES
DE FOIS!

PFFFENCORE
CE FANTOME...

VOUS NE MESUREZ
PAS A QUEL POINT
CELA FAIT PEUR!




SONETRANGE &
SILHOUETTE FLOTTE
DOUCEMENT LORS
DE NUITS CALMES!

LE FANTOME \
SE GLISSE SANS BRUIT
DERRIERE
SESVICTIMES ET...

AAAHHH!
LE VOILA!

DONNEZ
L’ALERTE!
NOUS L’ AVONS
vVu!




NOUS ETIONS N .
DANS LE DESERT LE FANTOME
QUAND IL 5’EST JETE DU FEU ROUGE
SUR NOUS! AKIDNAPPE
A MARTIN!

; SERGENT,
DU CALME < : . CEST IUSTE O FILLMORE:
: UN AMI QUI EST
LES AMIS! ; ; VENU ME... VOUS DEVRIEZ
ILN’Y A PAS N . £\ AVOIRHONTE!

DE FANTOME!

VOUS AVEZ FAILLI

[ DECLENCHER UNE PANIQUE
GENERALE!

QUE VEUX-TU
LE FANTOME DIRE PAR “MEME
DU FEU ROUGE, e - MARTIN“? PENSES-TU

N’EXISTE PAS! MEME - £\ QUE JESUISIDIOT?
MARTINLE SAIT! =]




CENESONTQUE X
DESBALIVERNES, Nai > : - C'EST
COMME LES VAMPIRES gl{ BON POUR
SUCEURS D’ESSENCE LES ENFANTS!
ETLES OVNIS! _

NE T'EN FAIS PAS!

JE SAIS QUE TU N'AS PAS
FAIT EXPRES DE FAIRE
PEUR A SERGENT
ET FILLMORE!

MAIS TE TROUVE
; SHERIF PARFOIS
JELEUR Al DIT L ETRANGE! IL PRETEND
QU'ILN'Y AVAIT RIEN : . QUE LES OVNIS
A CRAINDRE. DU COUP, o ~ N‘EXISTENT PAS!
ILS SE SONT CALMES! ,




ATTENDEZ-MOLl!
J’ARRIVE!

ELLE MANQUE
JUSTE UN PEU
DE VITESSE..

DECLENCHE
TA SIRENE, RED!
ILY ALE FEU!

LIZZIE
PREND SON ROLE
DE POMPIER
VOLONTAIRE
TRES AU SERIEUX!

COMMENT CA?
TUL’ASDETA

" ELLEY MET N

BEAUCOUP
DE CCEUR!




HIER, 3" Al PASSE

LA SOIREE CHEZ FL

A MON RETOUR,

LA COUPE AVAIT
DisPARU!

NE T'EN
FAIS PAS, ON VA
RETROUVER!

SHERIF! QUELQU'UN
A VOLE
L'UNE DES COUPES

Quol?
J’ARRIVE TOUT
DE SUITE!

AVEC
GRAND
PLAISIR!

5U15-MOl,

MARTIN,

TU SERAS
MON ADJOINT!




SIL’ONSE FIE
AUX INFORMATIONS PASSONS
DE DOC, NOUS SAVONS ENREVUE
QUELEVOLAEULIEU  } LES ALIBIS
APRES LE COUCHER DES SUSPECTS!
DU SOLEIL!

JE FAISAIS
UNE BLAGUE
A UN GARS SUR
L"AUTOROUTE,
HAlHA!

J'ETAIS
CHEZ FLO!
ATCHOUM!

\ AU MOMENT

g i~ — /" DUVOL, J'ETAIS

JECOUTAIS O [ LOINDE LA VILLE,
PAISIBLEMENT | : \  JeROULAIS

DE LA MUSIQUE , SN\ SURLAROUTE 66!
PRES DU SURPLUS BDEN .~ NN

_ DESERGENT! &




ET MAINTENANT? N
COMMENT SAVOIRS’ILS i
DISENT LA VERITE? C’EST SIMPLE!
ON VA INTERROGER
DES TEMOINS!

QUELQU’UN
NETAIT PAS LA HIER. , i
JENEL’Al PAS VU,
MAIS TE LAl ENTENDU
ETERNUER!

JE ROULAIS
SURLA ROUTE 66 : : ‘
J°AlVU AU LOIN ; our!
UNE VOITURE ~ 4 LE VACARME DE DI
AVEC UN GRAND : ETAIT PIRE
AILERON! QUE LE REVEILLE-MATIN
DE FILLMORE!

N

-

COMPARE LES DIFFERENTS TEMOIGNAGES
AVEC LES ALIBIS DES SUSPECTS POUR SAVOIR
QUI DIT LA VERITE ET QUI MENT,




COMMENT
ALLONS-NOUS

L’UN D’ENTRE EUX
MENT, MAIS CE N'EST PAS LU
QUI A DEROBE LE TROPHEE.
NOUS DEVONS RETROUVER
LA coupPe!

NOUS AVONS TOUTES
LES PREUVES!

LE COUPABLE M"AIDERA

AU GARAGE PENDANT

“EXAMINONS LES PHOTOS

PRISES AU COURS
DES INTERROGATOIRES!
™
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